
A titre d’exemple, je suis mobilisé actuellement 
sur 3 dossiers viticoles : le maintien des droits 
de plantation dans la viticulture, le maintien de 
la possibilité de chaptaliser les vins liquoreux et 
la possibilité d’utiliser les aides à la commerciali-
sation de la Communauté Européenne sur le sol 
européen.

Mon « professeur d’Europe » est Alain 
Lamassoure avec lequel je travaille déjà sur 
ces dossiers.

Voilà une transition toute trouvée pour parler de l’Europe. 
Que vient faire l’Europe dans une campagne des élections législatives ?

l’europe
Parce que nous sommes citoyens d’Europe ! C’est 
tellement vrai en Aquitaine. 

Chaque famille d’Aquitaine a un lien de pa-
renté avec un pays d’Europe. C’est lié à notre 
histoire. L’Aquitaine a été anglaise et l’Aquitaine 
est une terre d’accueil. Il y a dans notre région 
des familles qui trouvent leurs racines en Italie, 
en Espagne, aux Pays Bas, en Irlande, au Portugal, 
… L’Aquitaine est une petite Europe ! 

Pour ma part, j’ai une arrière-grand-mère belge, 
ma belle-mère est italienne et j’ai fini mes études 
à l’école des Mines de Camborn, dans le Sud de 
l’Angleterre.

J’ai eu la chance de travailler 3 mois en Finlande 
puis 5 ans en Guadeloupe. J’ai réalisé une mission 
à La Réunion.

Avec le Syndicat des Bordeaux, j’ai voyagé en 
Suisse, en Allemagne et en Russie. Comme Maire 
de Sauveterre, j’entretiens des liens d’amitié avec 
la Communauté de Communes de Sottrum en 
Allemagne. 

Aujourd’hui, rien ne peut se faire en France 
sans avoir un regard sur l’Europe. L’Europe 
est à la fois notre premier client et notre premier 
concurrent. On ne peut pas être député en France 
sans s’ouvrir aux autres pays d’Europe, sans com-
prendre leurs fonctionnements et leurs propres 
objectifs. 

La conception des politiques sociales et fiscales 
de notre pays doit se faire en mesurant tout cela 
et avec une volonté de convergence à terme. 
Dans la crise que nous vivons, chacun comprend 
bien l’intérêt que nous avons tous à protéger no-
tre monnaie commune (l’Euro) et à mettre en œu-
vre tout ce qui manquait au traité de Maastricht 
pour que l’Euro fonctionne parfaitement.

Notre engagement dans cette campagne est 
de travailler avec nos collègues européens 
sur la convergence des politiques : prendre 
ce qu’il y a de meilleur chez chacun et faire des 
progrès ensemble. 

C’est important en général et en priorité avec 
l’Allemagne. Je m’engage à œuvrer et à travailler 
dans ce sens.

Je souhaite que l’Europe soit présidée. Je souhai-
te que la voix des citoyens y soit plus entendue et 
mieux comprise. Je souhaite que les frontières de 
l’Europe soient surveillées comme l’étaient celles 
de la France avant la signature des accords de 
Schengen. Je souhaite que la politique agricole 
commune (PAC) laisse place aux systèmes de ré-
gulation des matières premières. Je souhaite la si-
gnature de la règle d’Or par la France et la mise en 
place d’une politique Economique Européenne.

Réunion de travail sur la viticulture  avec Alain Lamassoure.

À Sauveterre-de-Guyenne en septembre 2009, lors de l’inauguration du Relais de Services Publics en milieu rural.

Je voterai contre 
le droit de vote 

pour les étrangers 
résidant  en France.

Je souhaite réserver 
le droit de vote 

aux citoyens.

Visite du viaduc du Gabas sur l’auroroute Langon-Pau 
(photo Negroni).


